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»'n particulier îles enfants, les séances, la grande procession 
finale, tout a été d’une splendeur incomparable.

Dr ix de* notes earaetéristiipies <lu congrès de Madrid sont 
à signaler: la participation de la famille royale et l'enthousias
me populaire.

Le roi Alphonse est allé assister à l’une des séances du con
grès. En son nom d’ailleurs l’infant Don Carlos avait déjà 
souhaité la bienvenue au légat et aux congressistes. Voici 
comment le correspondant de La Croix de l’aria raconte la 
visite royale au cours de la dernière séance solennelle :

Soudain, ù 7 heures, l'orgue joue lu marche royale. I.e roi entre 
précédé des gentilshommes; la reine, en mantille, l’accompagne. La 
foule dehout acclame chaleureusement. On crie : Viril ri rcy ! Le 
roi salue et va siéger au trône.

M. l’abbé Thellier de Poncheville monte en chaire et salue délicate
ment la famille royale. Il affirme <pic l’Espugne est soeur de la 
France, car le même sang latin coule dans leurs veines. Il excise 
les bienfaits des congrès internationaux pour la paix mondiale et 
termine par une belle prosopopée, affirmant que le monde sera 
sauvé et que les ]>eoples seront rapprochés par l'Eucharistie. 8a 
parole chaude obtient un vif succès.

Mgr l’évêque de Plotsk (Pologne) salue l'Espagne en 'latin.........
I.e roi se lève enfin, au milieu de l’émotion générale, et lit une 

magnifique profession de foi. Il dit qu’il veut personnellement 
affirmer sa satisfaction pour le Congrès, chante la puissance subli
me de la foi et de 'l’amour qui rassemblent des peuples si divers au
tour de l’Eucharistie, il demande aux étrangers de dire chez eux ce 
qu’est la vraie Espagne, croyante, aimante, hospitalière, et prie 
ensuite le légat de saluer en son nom le Souverain-Pontife.

Vue ovation enthousiaste lui est faite. C'est un moment histori
que pour le Congrès que cette belle profession de foi du roi : elle 
est digne d’admiration.

Puis l'assemblée est clôturée sur le chant de l’hymne royal. Le 
roi et le cardinal sont acclamés par la foule qui stationne sur la 
place et par les congressistes.
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